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La seance est ouverte a 15 h 5. 

Adoption de l’ordre du jour 

L’ordre du jour est adopte. 

Paix et securite en Afrique 

Rapport du Secretaire general 

sur la situation dans la region du Sahel 

(S/2013/354) 

Le President ( parle en anglais ) : En vertu 
de l’article 39 du Reglement interieur provisoire du 
Conseil, j’invite S. E. M. Romano Prodi, Envoye 
special du Secretaire general pour le Sahel, a participer 
a la presente seance. 

Le Conseil va maintenant aborder l’examen de la 
question inscrite a son ordre du jour. 

Je donne la parole a M. Prodi. 

M. Prodi {parle en anglais ) : Je suis tres 
reconnaissant de cette occasion de faire un expose au 
Conseil pour la deuxieme fois et de presenter le rapport 
du Secretaire general sur la situation dans la region du 
Sahel (S/2013/354). Ma nomination en tant qu’Envoye 
special en octobre est intervenue en reconnaissance 
de la necessite de se pencher sur la situation au Sahel 
en tant que region et d’elaborer une strategic qui soit 
done une strategic regionale afin d’aider les peuples et 
les gouvernements de la region a preserver la paix, la 
securite et le developpement a court et a long terme. 

Comme je l’ai indique dans mon dernier expose 
au Conseil en decembre 2012 (voir S/PV.6882), les 
defis auxquels se heurtent les populations du Sahel 
sont immenses et seule une strategic qui va au-dela 
des efforts en cours permettra aux gouvernements 
de la region de les relever. Les initiatives menees 
actuellement au Sahel demeurent primordiales et il est 
indispensable d’ameliorer encore la coordination. Mais, 
en toute franchise, je me dois de dire qu’une strategic 
se contentant simplement de renforcer la coordination 
des efforts en cours ne suffira pas. II faut avoir une 
vision plus large, d’ou mon projet de strategic « 4x4 » 
inspire des quatre piliers - gouvernance, securite, 
hesoins humanitaires et developpement - suggeres par 
le Secretaire general au moment de ma nomination, 
qui m’a demande egalement de recenser les domaines 
de cooperation entre les gouvernements de la region, la 
communaute internationale, les populations de la region 
du Sahel et enfin le systeme des Nations Unies dans son 


ensemble. Je pense que cette strategic « 4x4 » devrait 
constituer le socle de l’action collective entreprise pour 
relever les defis auxquels est confrontee la region et, par 
consequent, elle necessite l’adhesion et la mobilisation 
de tous. 

J’ai eu de tres nomhreuses consultations avec 
les dirigeants des gouvernements de la region ainsi 
qu’avec des interlocuteurs clefs de la communaute 
internationale, sous forme de rencontres bilaterales 
mais egalement de reunions multilaterales sur le Sahel. 
Au cours des visites que j’ai effectuees dans la region, 
j’ai rencontre les representants de la societe civile et 
les chefs tribaux et religieux traditionnels ainsi que des 
leaders feminines. Pour ce qui est de la coordination 
au sein du systeme des Nations Unies, j’ai travaille en 
collaboration etroite avec le Representant special et 
Chef du Bureau des Nations Unies pour l’Afrique de 
l’Ouest, M. Said Djinnit, le Representant special du 
Secretaire general en Cote d’Ivoire, M. Albert Gerard 
Koenders, ainsi qu’avec l’actuel Coordonnateur regional 
des secours humanitaires, M. Robert Piper, et son 
predecesseur, M. David Gressly. L’annexe au rapport 
Secretaire general decrit la repartition des taches au 
sein du systeme des Nations Unies. 

De maniere plus generale, j’ai eu le sentiment 
qu’il etait urgent d’agir tout de suite, tout en planifiant 
a plus long terme. II y avait urgence non seulement en 
raison de la gravite de la situation, mais aussi pour tirer 
parti du soutien de la communaute internationale en 
faveur du Sahel, car celui-ci ne durera pas eternellement. 
Ma crainte etait en effet qu’avec tous les problemes de 
par le monde, la question du Sahel ne soit releguee au 
deuxieme plan si nous n’agissions pas immediatement. 
L’inquietude unanime de la communaute internationale 
devant la propagation du terrorisme dans la region 
du Sahel m’a permis d’obtenir un appui en faveur des 
populations de la region, a la fois a court et a long 
terme. Bien sur, c’est la crise au Mali qui a ete l’element 
declencheur de cette mobilisation. 

A l’evidence, tout le monde considere la situation 
au Mali comme symptomatique de ce qui se passera 
dans d’autres zones du Sahel si nous ne reagissons pas 
a temps aux problemes rencontres par la region dans 
son ensemble. L’intervention opportune de la France 
a permis de preserver l’integrite territoriale du pays et 
empeche que le Mali ne tombe aux mains des extremistes 
et des terroristes, mais il est aujourd’hui primordial que 
ce succes soit suivi d’un dialogue politique credible et 
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ouvert a tous qui se penche sur les problemes veritables 
de toutes les communautes du pays. 

J’evoque le Mali au debut de mon expose pour 
deux raisons. Premierement, la reussite ou l’echec 
au Mali aura des repercussions sur toute la region. 
Deuxiemement, bien que l’attention et les efforts 
consacres au Mali soient indispensables, ils ne doivent 
pas intervenir aux depens du reste de la region. En 
d’autres termes, lorsqu’on parle du Mali, il ne faut 
jamais oublier le Sahel. 

La strategic integree est axee sur cinq pays clefs du 
Sahel, qui se trouvent dans la situation la plus precaire, 
a savoir le Mali, le Burkina Faso, la Mauritanie, le 
Niger et le Tchad. En ce qui concerne sa mise en oeuvre, 
elle va necessiter l’adoption d’une demarche innovante 
qui montre clairement aux populations du Sahel que 
desormais nous voulons faire les choses autrement. 
Dans ce contexte, je suis resolument convaincu de la 
necessity de nous pencher sur la question de la paix et 
de la securite au Sahel. 

Je voudrais a present developper plus avant cette 
idee. En ce qui concerne les besoins humanitaires 
de la region, j’estime que l’effort humanitaire en 
cours est une reussite, a la verite je n’ai meme jamais 
vu pareil effort, et qu’il est bien coordonne par le 
Coordonnateur regional. J’ai rencontre a deux reprises 
les coordonnateurs residents presents dans la region, je 
les ai ecoutes et je leur ai clairement dit que j’etais pret 
a les aider de quelque maniere qu’ils jugent necessaire 
pour ameliorer l’efficacite de leur action ou eliminer les 
obstacles qu’ils rencontrent. 

Indiscutablement, le Sahel est accable par une 
myriade de problemes de gouvernance et de securite. J’ai 
analyse attentivement la situation ainsi que les acteurs et 
les difficultes qu’ils rencontrent ou qu’ils ont eux-memes 
creees. Le resultat est que je suis absolument convaincu 
que le pilier « developpement » - un developpement 
qui donne aux habitants du Sahel les moyens de prendre 
en charge le destin du Sahel - est le meilleur moyen 
d’asseoir la paix et la securite. II va falloir definir 
des priorites regionales de developpement concretes 
et ayant un effet rapide, et ce, en etroite cooperation 
avec les gouvernements de la region, tout en posant les 
fondements d’un developpement durable a long terme. 
Ces priorites doivent bien entendu s’accompagner 
de la mobilisation des ressources necessaires grace 
a un mecanisme de coordination innovant capable de 
surveiller les progres. 


Nous sommes conscients que le succes de tous 
ces efforts dependra des avancees en matiere de bonne 
gouvernance et je suis sur que ces avancees seront 
au rendez-vous. A cet egard, des efforts redoubles 
en matiere de cooperation et des engagements plus 
energiques en matiere de gouvernance et de securite 
favoriseront un plus grand developpement. 

Je pense qu’il est extremement opportun que je 
presente cet expose au Conseil avant le demarrage de 
la phase de mise en oeuvre. Conformement au principe 
selon lequel c’est aux peuples du Sahel qu’il revient de 
determiner quelles sont les solutions a leurs problemes, 
un deuxieme seminaire, pour donner suite au premier 
organise en mars 2013, s’est tenu le 14 juin. Cette fois 
encore, il a rassemble des experts de la region et des 
universitaires specialises dans les questions du Sahel. 

Nous sommes actuellement en train de traduire 
les recommandations issues de ce seminaire en projets 
regionaux concrets, precis et a effet rapide destines 
a poser les fondements d’un changement structurel 
a long terme dans la region. Une fois que ces projets 
auront ete paracheves et que nous aurons consulte les 
acteurs competents du systeme des Nations Unies, 
notamment le Programme des Nations Unies pour le 
developpement, nous avons l’intention de les presenter 
aux gouvernements de la region pour discussion et 
approbation et pour qu’ils s’engagent a participer a la 
mise en oeuvre de strategies participatives allant de la 
base vers le haut et destinees a obtenir des resultats 
concrets. 

La mobilisation des ressources pour ces projets 
sera l’etape cruciale suivante. Chacun est libre de 
decider comment il y contribuera. Aussi cet effort de 
mobilisation des ressources suivra-t-il une demarche 
plus novatrice. Pour cela, il faudra mettre en place un 
mecanisme qui soit suffisamment souple pour accepter 
n’importe quelle forme d’assistance, financiere ou en 
nature, les participants fournissant directement l’aide 
qu’ils ont choisie d’apporter. Ce systeme nous permettra 
d’agir vite, mais surtout, il presente l’avantage de 
pouvoir fonctionner a moindre cout de sorte que l’aide 
fournie beneficie essentiellement au Sahel. Compte 
tenu de ces criteres, je recommande d’etablir un fonds 
d’action pour le Sahel, qui fera office de plateforme 
permettant de garantir que les ressources correspondent 
aux besoins du Sahel, lesquels seront definis dans le 
cadre des projets regionaux de developpement. 

Comme je l’ai dit, les donateurs seront libres de 
choisir la forme d’assistance qu’ils veulent offrir, et les 
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populations saheliennes sauront qui a fourni l’assistance. 
A cet egard, j’ai entame des consultations avec la 
Banque africaine de developpement. J’ai egalement deja 
rencontre plusieurs representants de la Banque mondiale 
et demain, je dois m’entretenir avec le President de 
la Banque mondiale afin d’etudier la possibility que 
les deux banques gerent conjointement ce fond, avec 
l’appui d’un pool d’autres institutions financieres 
internationales, notamment la Banque islamique de 
developpement, la Banque europeenne d’investissement 
et d’autres, toutes ayant deja fait savoir qu’elles etaient 
disposees a participer a cet effort. Parallelement, un 
mecanisme de coordination devra etre mis en place pour 
suivre les progres et veiller a ce qu’aucune ressource ne 
soit gaspillee par des doubles emplois. 

II s’agit d’un processus tout a fait novateur. 
Les propositions en matiere de developpement ont ete 
elaborees par l’Universite du Sahel, avec l’appui de 
l’ONU. Une fois approuvees par les gouvernements 
des pays de la region, elles formeront le plan de 
developpement. Les principaux secteurs concernes 
seront l’eau et l’agriculture, les energies nouvelles, 
l’energie solaire decentralisee, les infrastructures de 
transport et l’infrastructure liee aux soins de sante et a 
l’education. 

L’objectif est done de creer une plateforme 
de financement geree par un pool d’institutions 
internationales specialises dans le developpement, lui- 
meme coordonne par la Banque mondiale et la Banque 
africaine de developpement, et de mettre en place une 
plateforme de coordination entre les Nations Unies, les 
banques et les donateurs afin de surveiller le processus. 

Je tiens aussi a preciser que la mobilisation des 
ressources viendra s’ajouter a l’assistance necessaire 


pour les activites humanitaires en cours menees par 
l’ONU dans la region. Je demande a la communaute des 
donateurs de maintenir son appui a cet aspect vital de 
faction. 

Enfin, compte tenu de la necessity de garantir 
la viabilite a long terme de cet effort en donnant aux 
peuples et aux gouvernements du Sahel les moyens qui 
s’imposent, j’ai recommande la creation d’un institut de 
recherche sur le developpement du Sahel, parce que tous 
les acteurs vont devoir travailler ensemble, ce qu’ils 
n’ont jamais fait. Ils ont travaille a Paris et ailleurs, mais 
jamais ensemble. Cet institut de recherche sera finance 
par le fonds d’action pour le Sahel. II sera installe dans 
la region. Sa structure administrative et de gestion sera 
legere et il servira de centre de formation pour creer 
une expertise locale des problemes auxquels le Sahel 
est confronts. II sera demande a la communaute des 
donateurs de detacher des experts sur des questions 
specifiques, telles que l’assistance en nature, pour 
constituer ainsi le corps enseignant et de recherche de 
l’institut. 

En conclusion, je voudrais repeter deux messages. 
Premierement, nous ne devons pas ouhlier le Sahel, 
sinon nous nous retrouverons face a d’autres situations 
telles que celle survenue au Mali. Deuxiemement, 
j’implore la communaute internationale de se montrer 
aussi genereuse avec le Sahel qu’elle l’a ete avec le Mali. 

Le President (parle en anglais ) : Je remercie 
M. Prodi pour son expose. 

J’invite a present les membres du Conseil a 
poursuivre notre debat sur la question dans le cadre de 
consultations. 

La seance est levee a 15 h 20. 
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